
Document 2     :   La Normandie ouverte à la mondialisation.

L'industrie textile chinoise peut aussi faire la fortune de patrons français.
[…] 60 % de la production file à destination des ports chinois de Shanghai et
Dalian. […] Chez nous, c'était un produit de luxe, trop cher, qui se vendait mal.
On était près de tomber. Et tout à coup, c'est remonté.» […] «Ça intéressait les
industriels chinois d'investir dans le lin et son image haut de gamme, rappelle
Jack Salmon, secrétaire général de la Confédération européenne du lin et du
chanvre (CELC). En une petite dizaine d'années, ils ont développé des capacités
importantes de tissage. […] 

La Chine tente bien de développer, localement, la culture du lin. Mais elle
n'atteindra jamais la productivité et la qualité du fil normand. [...] Les Chinois
ont  énormément  de  retard  à  cause  de  facteurs  climatologiques  qu'ils  ne
pourront jamais corriger.» [...]

La coopérative [terre de lin à Saint pierre du vigier (76)] s'est mise au
chinois : panneau de bienvenue à l'entrée de l'usine, embauche à Shanghai d'un
agent chinois chargé de démarcher les clients et d'un responsable marketing
parlant la langue... [...] La relation commerciale est très dure. Si le contrat est
signé, mais qu'au bout de quinze jours, les prix baissent, le contrat n'a plus de
valeur. [...]

[...] ma production [est] servie par la proximité du port du Havre... et les
tarifs bradés d'armateurs soucieux de ne pas repartir à vide vers la Chine. «Un
container au départ du Neubourg pour Dalian coûte 40 % moins cher qu'un
camion pour aller à Milan...», souligne Didier Lamerant. [patron de la linière du
Ressault près du Neubourg]
[...] «L'inconvénient, [...], rappelle Jack Salmon de la CELC, est que l'UE reçoit de
Chine des tissus ou des vêtements vendus quasi au prix du fil...» Le producteur
Didier Lamerant confirme : «A 80 %, les articles de lin revenant en Europe sont
faits à partir de fil normand. Ça part du Havre, et ça rentre au Havre.» […]
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